Gamme 13                        Textes sans espaces

Recopieletexteenreplaçantlesespacesmanquants


1. LERENSEIGNEMENT(JulesRenard)

-Pardonmonami,combienfaut-ildetempspourallerdeCorbignyàSaint-Révérien?

Lecasseurdepierreslèvelatêteet,pesantsursamasse,m'observeàtraverslegrillagedeseslunettes,sansrépondre.

Jerépètelaquestion.Ilnerépondpas.

-C'estunsourd-muet,pensé-je,etjecontinuemonchemin.

J'aifaitàpeineunecentainedemètres,quej'entendslavoixducasseurdepierres.Ilmerappelleetagitesamasse.Jereviensetilmedit:

-Ilvousfaudradeuxheures.

-Pourquoinemel'avez-vouspasdittoutdesuite?

-Monsieur,m'expliquelecasseurdepierres,vousmedemandezcombienilfautdetempspouraller

deCorbignyàSaint-Révérien.Vousavezunemauvaisefaçond'interrogerlesgens.Ilfautcequ'ilfau

t,çadépenddel'allure.Est-cequejeconnaisvotretrain,moi?Alorsjevousailaisséaller.Jevousaire

gardémarcherunboutderoute.Ensuitej'aicompté,etmaintenantjesuisfixé;jepeuxvousrenseig

ner:ilvousfaudradeuxheures.

Mêmeexercice

2. LARENCONTRE

Jevaisàmesaffairesjemarchesurletrottoirrapidement.

Ilvaàsesaffaires;ilarrivesurletrottoir,l'allurepressée.

Etnousnousheurtonssoudain,nezànez;nouspoussonsunlégergrognementd'excuseoudemauvaisehumeuretnousreculonsavecunhaut-le-corps,desoscillations.

Ilobliqueverssadroite:précisément,j'obliqueversmagaucheetnoussommesventrecontreventre

-Pardon!dit-il.

-Pardon!dis-je.

Ilbiaiseàsagauche;jebiaiseàmadroiteetdenouveauxnoschapeauxsetouchent.

-Allons,bon!

-Allons,bon!

Ilrevientaumilieu.J'ysuisdéjà.

Cédons-lui,pense-t-il,etils'immobilise.

Maisjem'imagineque,sijenefaisaucunmouvement,ilpasserasonchemin,etjenebougeplus.

-Oh!

-Oh!

Nousnousregardons.Est-cequeçasegâte?Non.Ilauneidée,quej'aiaussi:ilposesesmainssurmes

épaules;jeluiprendslataille;graves,soutenusl'unparl'autre,nousnoustournonsdoucement,nouspivotonsàpetitspas,jusqu'àcequenousayonschangédeplaceetnousnoussauvons,chacundenotrecôté,ànosaffaires.

Mêmeexercice

3. COMMEUNCHIEN:Ilcontraintsafilleàramperetàaboyer.
UnAméricainaétéarrêtéetinculpéd'agressionsurunenfantpouravoirplacéautourducoudesafillede13ansuneceintureetl'avoirforcéeàramperdanslarueetàaboyercommeunchien.L'hommeaétérelâchéaprèslepaiementd'unecautiondequelque1700francs.

Ilvoulaitpunirsafillequiavaitdécouché.<Jeluiaidit:tuveuxteconduirecommeunchien,etbientuvastebaisseretmarchercommeunchien>a-t-ilexpliquéàlapolice,alertéepardesvoisinsquiavaie

ntététémoinsdelascène.

4. Le29ejour:Introduction
Cetexteesttiréd'unlivred'aventuresdontletitreest:"SURVIVRE".

Ilracontel'histoireauthentiqued'unefamilledenaufragésquiontvécu38jourssuruncanotpneumatique,enpleinocéanPacifique.Avecseulementtroisjournéesdevivresetdeboisson,sanscarteetsanscompas,DougalRobertson(l'auteur),safemmeLyn,leurfilsaînéDouglas(18ans),leursjumeauxNeiletSandy(12ans)etunétudiant(Robin),ontsurvécuàl'enferdel'océan.
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Mêmeexercice

5. Le29ejour(suite1)

Durantlanuit,grâceàunelégèrebrise,l'Endamair,traînantsonancreflottante,progressarégulièrementendirectiondel'Estàunbonnoeuddemoyenne.Leleverdusoleilnouspermitdevérifiernotrecapetlestâchesvitalesreprirentleurdroitselonuneroutinebienétablie.Jevenaisdemeremettreautravailpourfabriquermongaffeaulorsquemonregarddiscernedansl'eau,justeau-delàdeséclai

rsbleus,vertsetorquejetaientlesdorades,latachemarrond'unrequin.Depuismabrèveétreinteavecunreprésentantdecetteespèce,jen'avaispasvudesqualeaussipetit.Jedevaispouvoircapturercelui-ci.Saisissantlepoissonvolantquis'étaitabattudanslecanotaucoursdelanuit,jel'accrochai

àmaligneet,aprèsl'avoirlourdementlestée,jelabalançaiassezloinpouréviterlespoissonsnécrophages.L'hameçoncoulaàproximitédusqualeetjecrusd'abordquel'animalallaitignorerl'appât;maislorsquecelui-cis'immobilisa,lerequinseretournaetvintlerenifler.Allongéentravers,aufondd

udinghy,àlaplacequej'occupaisd'habitudeprèsdubanccentral,Douglasseredressa…

6. Le29ejour(suite2)

-Qu'est-cequetufaispapa?demanda-t-il.

-Jepêcheunrequin,répliquai-jecalmementensurveillantlesqualequis'approchaitd'avantagede

l'appât.

-Tuescomplètementfou!jetaDouglas,visiblementinquiet.Robins'étaitégalementredressé.

-Ilnefautpas...commençaLyn.

-Sacrépapa!s'écriaNeil,etSandyrenchérit.

Jecroisquejeletiens,précisai-jeensurveillantattentivementsonavanceprudente.

Ilmefallaitferreràl'instantprécisoùilchercheraitàattraperlepoissonvolantcar,s'ilrefermaitsamâchoiresurlefildenylon,illesectionneraitimmanquablement.Jevoulaisplantermonhameçondanssonpalais.Mesdoigtsm'apprirentquelerequinvenaitdemordreetjetiraiàmoirapidement.Lalignesemitàbondir.Ilétaitferré!…

7. Le29ejour(suite3)

Tantôtacceptantsonsortavecnonchalanceettantôtsetordantsurlui-mêmeetplongeantfrénétiq

uementpourselibérer,lerequinmecombattit.J'avaispeurdevoirlalignesebrisermaisjecraignaisdavantageencorequ'undesescongénèresplusgrosnesurgissepourattaquerceluiquej'avaisferré.Lenylonentaillaitprofondémentlapaumedemamainmais,petitàpetit,j'obligeailabêteàremonterverslasurface.Lapagaieenmain,Lynattendait,assiseàl'arrièreducanot.Lesqualecrevalasurface,sedébattitsauvagementetplongeaàgrandeprofondeur.Ilavaitbien5piedsdelongetjedusfilerunbonboutdeligne.

-Unrequinmako,observaDouglas,quiétaitnotreexpertenmatièredesquales.

Jel'avaisferréàl'oeiletsoudainilremonta.

-Cettefoisnousl'aurons!grommelai-je.Mesmainsmefaisaientmaletj'ajoutaiàl'adressedeRobin

:<Tiens-toiprêtàprendremaligne...jel'attraperaiparlaqueueetlehisseraiàbord.>

Nousétionstoussurexcités,saufpeut-êtreRobinetLyn,unpeuinquietsdesevoirconfierlatâchede

veillersurlesqualeducôtédelatête,maisilsn'enétaientpasmoinsrésolusàfairedeleurmieux.Jesavaisquelerequinselibéreraitsijetentaisdelehisseràbordàl'aidedemaligne.Avecprécautions,Robinmepritlenylondesmainsparcequenotregrosgibierrevenaitensurface.Jemepenchairapidementetlesaisisparlaqueue…

8. Le29ejour(suite4)

-Equilibrez!hurlai-je!...etDouglasseportadel'autrecôtédudinghy.Lapeauétaitrugueuseetj’ava

isunebonneprise.Unetractionmesuffitpouramenerl'animalentraversduplat-bord.<Soulevez-luilatête,hissez-la!>

Robinobéittandisquejemaintenaislerequinparlaqueue.Lynenfonçalapagaiedanslagueuleetlesmâchoiresclaquèrentsurlebois.D'uncoupdecouteau,jeluicrevail'autreoeil.Ilsedébattitpuisneremuaplus.Douglaspritmaplace,saisitlaqueue.Trèsvite,j'enfonçaimoncouteaudanslafented'uneouïeetsciaijusqu'aumomentoùjeréussisàdétacherlatête.
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9. Le29ejour(suite5)

-Tupeuxlelâchermaintenant,dis-jeàDouglas.Jemesentaisfier;nousavionsdéfaitundenosplus

terriblesennemis...LesrequinsnedévoreraientpaslesRobertson,maislesRobertson,eux,mangeraientdurequin!Rapidement,jedétachailecoeuretlefoiepuisrécoltai35à40livresdechair.Al'exceptiondelatête,nousn'avionspasgrand-choseàjeteràlamer.Lefoieetlecoeurfurentdévorésaupeti

tdéjeuneretRobinsuçalescartilagesdelatête,toutenfaisanttrèsattentionauxdentsdel'animal,coupantescommedeslamesderasoir.Surlacarcassepratiquementsansos,jepustaillerdelongsfilets.Cettechairtrèsblancheétaitplusfermequecelledeladorademaisplusjuteuseaussiet,avecunimmenseplaisir,nousmâchonnâmeslesmorceauxencorehumides.

10. Économiesfaciles

1000litresd’eauchaudecoûtent5francs;2pourl’eauet3pourlachauffer.

Jemeraserobinetouvert:20litresl’eauchaudegaspillée.

Laverlavaisselleàl’eaucourante:50litresen10minutes.

Unbain:entre150et300litres!Unedouche,entre10et50litres.Économies:entre50centimeset1franc.Multipliépar4personneset360jours:dequoisedouchersousunepluie…d’or!

Unpommeaudedoucheordinairedébite10à18litresd’eauparminute;unpommeauéconomiquede5à7litres.

Inutiled’ouvriràfondlerobinetd’eauchaudeavantd’enmodérerlatempérature.Unrobinetmitigeuràunseullevier(mélangeanteauchaudeeteaufroide)garderaenmémoirelatempératurequevouspréférez.

11. Onfumedeplusenplusdecannabis.

Est-cequecelaentraîneuneréductiondelaconsommationd’alcool?

Aucontraire.Toutdémontrequelesjeunescommencentdeplusenplustôtàfumeretàboire.Etquelaconsommationd’unesubstancepsychoactiverisqued’enentraîneruneautre.Vousconnaissezleprocessus:onentreparletabac,onajoutel’alcool,puisilyacheminementversdesproduitsmoinslégaux.Orleschiffressontinquiétants.Enabaissantleprixdesalcoolsforts,onafacilitéleuraccessibilité.Résultat:leurconsommationenSuisseadramatiquementaugmenté.

12. Duvolaumeurtre

Nicolasavait15anslorsqu’ilasuccombéauxcoupsdecouteaud’unjeunedesonâge.C’étaiten1996.Depuis,MichelBourgat,sonpère,médecindusportàMarseille,acollectéunemontagned’informations.Ignorantlesappelsdupieddesmouvementsd’extrêmedroite(letueurn’étaitpasfrançaisd’origine),Bourgataenquêtésurleterrainetaccumulépreuves,thèsesetanalysespourdécortiquerlesmécanismesdelaviolence.

Sonlivre*dresseunconstatsanscomplaisance,maisbiendocumenté,surcefléau.Délinquancesentoutgenre,rôledesparents,répressionetlégislationdesmineurs:l’ouvrages’achèvesurdesesquissesdesolutionsetdespropositionspourenrayerlaviolence.

*«Commentdesenfantsdeviennentdesassassins»,MichelBourgat,Ed.Favre,1999


13. Les100lignes(NadineBrun-Cosme)

-Julien!Vingtlignes!Jenedoispasparlerenclasse!

Juliensursaute,rougit,prendsoncarnet,ouvreà«devoirs»etnote:<Jenedoispasparlerenclasse.Vingtfois.>Puisilpenseàl'arbreetsoncoeurseserre.

Chaquesoir,aprèsgoûter,Julienmontedanssachambrefairesesdevoirs.Ils'installeàsonbureau,litsalecture,faitsonproblème,apprendsonrésuméd'histoire,unpeuvites'illefaut,ettoujours,quandilfermelederniercahier,illuiresteunmomentavantlerepas.C'estsonmomentpourl'arbre.
14. Les100lignes(suite1)

Ilestlà,immense,justedevantlafenêtre.D'abord,Julienregardeletronc;unpiedénormequiletientdebout,etquelechatduvoisinescalade.Touslessoirs,enregardantletronc,Julienl'espère.Cesoirilnevientpas.Puissesyeuxmontentjusqu'àlapremièrebranche,celleoùilgrimpel'étépourchercherdescerises.Ilvoitlecreuxoùils'assied,sentlerugueuxduboiscontresacuisse,retrouvedanssabouchelegoûtdesfruitsjuteux,entendlegrandriredesonpère.Sesyeuxgrimpentencore,debrancheenbranche,suivantleurscourbes,sansjamaisprendrelemêmechemin,s'arrêtentaunid.Ilestvidedepuisl'automne.Julienavuleshirondellesleconstruirepeuàpeu,lespetitsapparaîtreetgrandir.Illesadéfenduscontrelechat,aposéungrillageautourdutroncpourempêcherqu'ilgrimpe.Ilenaquandmêmemangéun.Etpuisilssontpartis.

15. Les100lignes(suite2)

Sesyeuxquittentlenid,s'élèventencore.Ilstouchentlacimedesbranchesaubordduciel,enmêmetempsquelesoirquicommenceàtomber.Ilaimebiença,rencontrerlesoirenhautdel'arbre.Toujours,àcetinstant,ilrevoitl'arbredegrand-mère;ungrandtoutpareil,avecuntroncpourlechat;unnoe

udpours'asseoiràl'ombredansl'été,unnidvideet,toutenhaut,depetitesbranchespourattraperleciel.Quandsesyeuxlesatteignentilpenseàelle,partie,etilditdoucement:

-Bonsoirgrand-mère.

Aussitôtmamancrie:

-Atable!

EtJuliendescend,laissantl'arbreàlanuit.

16. Les100lignes(suite3)

Cesoir,Julienasesvingtlignes.Ilsaitqu'ilnepourrapasvoirtoutl'arbre,hésiteàcommenceraunoeudpourpouvoiratteindreleciel.Maiscen'estpaspareil.Alors,sitôtlederniercahierrefermé,ilprendunefeuilleetaussivitequ'ilpeut,écrit:

«Jenedoispasparlerenclasse.»

Auboutdesvingtlignes,enfinilrejointl'arbre,commenceparletronc.Ilessaiequesesyeuxgrimpentplusvitemaispourquemontentlessouvenirs,ilfautdutemps.Sonregardvientdequitterlenidquandilentend:

-Atable!

17. Les100lignes(suite4)

Etlesoircommenceàdescendre.Enquittantsonbureau,ilaunpeumalaucoeur.Pourlapremièrefoiscetteannée,ilnedirapasbonsoiràsagrand-mère.

Alors,Julien,çaboumel'école?demandapapaenl'embrassant.

-Super,mentJulien.

Maiscen'estpasungrosmensonge.Sapunition,c'estencoredanslestempsdesdevoirsqu'illafait;entrelegoûteretlerepasdusoir.Etpuisquandçavaàl'école,papasourit,trèsdoux,heureux.ParfoisJuliensedemandepourquoic'estsiimportant,sonécole,pourpapa.Ilaimetantvoirpapasourire;sansdouteparcequ'ilalemêmesourirequegrand-mèreautrefois.

18. Les100lignes(suite5)

-Julien!Alors!Quarantelignespourdemain!Jenedoispasbousculerlesautres!

Deretourenclasse,Juliensortsoncarnetetnote:<Jenedoispasbousculerlesautres.Quarantefois.>Cesoirilvaencoreratergrand-mère!

Juliengoûtevite.Dèsqu'ilestdanssachambre,ilattaquesesdevoirscommeunecoursecontrelamontre.

Maisquarantelignes,c'estlong.PourtantJulienn'estpasinquiet.Touslesansilestpunidetempsentemps,quandlemaîtreestdemauvaispoil.Ilsaitaussiquechaquefoisilrajoutevingtlignes.Leplusqu'ilaitfait,Julien,c'estquatrepunitions.Quatre-vingtslignes.Ilsaitquec'estàquatre-vingtslig

nesqu'iln'yaplusdetempsdutoutpourl'arbre.Maisl'importantc'estqueçatienneentrelegoûteretlerepasdusoir.Parcequ'après,lesparentsmontentvérifierleslumières.Parcequ'aprèsilfaudraitdireunmensonge.Unvrai.

19. Les100lignes(suite6)

Auboutdequarantelignes,Julienrefermelecahieretplantesesyeuxsurletronc.Cesoirlechatestlà.Illevoitquisauteetretombe.Calefaitrire.

-Bienfait!murmure-t-ilenpensantàl'oiseauqu'ilamangé.

Illesuitduregardjusqu'aunoeudoùils'installe.Commemoil'été,penseJulien.

Etpuissesyeuxfouillentlesbranchesàlarecherched'unnouveauchemin.Ilsvontatteindrelenidquandsamèrecrie:

-Atable!

-Caval'école,Julien?

-Cava,répondjulien.

Ilregardesonpère,voitsonsourire,penseàgrand-mère.Cesoir-làJulienadumalàs'endormir.Dan

slefonddesonoreillerilmurmure:

-Bonsoirgrand-mère.

Etilsentqu'ellen'entendpas.

20. Les100lignes(suite7)

Lessoirsuivants,Julienretrouvesonarbreentier,leparcourtdutroncjusqu'àlacimeoùilpeutànouveaudirebonsoiràgrand-mère.Etiloublielespunitionsetregardeenfacelesouriredepapa.Etils’

endortànouveauvite.Quandunmatin,lemaîtrecrie:

-Julien!Soixantelignes!Jenedoispasfairedecroche-pied!

-Maism'sieur...

Ilveutdirequ'iln'apasfaitexprès,qu'il...Lemaîtrelefusilleduregard.Juliensetait,écrit:<Jenedoispasfairedecroche-pied.Soixantefois>,soixantelignes!Latroisièmepunition!

Lesoirilgoûtesivitequesamèrelegronde.Asonbureau,voulantgagnerdutemps,ilfaitdeuxtachessursoncahierd'histoire,cherchepartouslesmoyensàraccourcirlessoixantelignes.Quandilfermeenfinlecahier,ilajusteletempsdevoirlechatlovédanssoncreuxd'été.Enbassamèreappelle:

-Atable!

Etlesoirtombe,lourdcommedespierres.

21. Les100lignes(suite8)

Al'école,Julienal'impressiondemarchersurdesoeufs.Ilnebavardepas,rangeattentivementsoncartableetnecourtpasdanslacour.Ettouslessoirs,sonarbreestlà,debasenhaut,entier,rassurantjusqu'ausoir.

Unjour,enclasse,arriveunenouvelle;unefilleblondeavecdegrandsyeuxnoirs.Unjourelleglisseàsavoisine:

-Moi,monvillageças'appelleWyx!

Julienseretourned'unbloc:

-Commentt'asdit?

-JULIEN!QUATRE-VINGTSLIGNES!JENEDOISPASPARLERENCLASSE!

Cesoiriln'yapasd'arbre.Alaplace,ilyaquatre-vingtsfois:<Jenedoispasparlerenclasse.>Acause

delaformulechantante,d'unnom.ParcequeWyx,c'estlenomduvillagedegrand-mèrequ'ilavaito

ublié!Cesoirgrand-mèren'estplusdanslehautdel'arbreoùonpeutjusteluidirebonsoir;avecleno

mdesonvillageelleestrevenuelà,toutprès.Juliensesentperdu.Quandilsecouche,longtempssesyeuxrestentouvertsdanslanuit.

22. Les100lignes(suite9)

Lanouvellehabitedanslapremièremaisonàl'entréeduvillage.Julienlaconnaîtbien.Quandilallaitchezsagrand-mèrec'étaitYvonnequivivaitlà.Iln'apasosédemanderoùelleétait,Yvonne,àprése

nt.

Lanouvelles'appelleAnne,Julienneditplus<lanouvelle>.IlditAnneetpassesesrécréationsavecelleàlafaireparlerduvillage.Anneestcontente;sonvillageluimanque.

Unmatin,laneigetombe,doucement.C'estrare,ici,laneige.AlarécréationJulienhurledejoie,bombardeAnne,etpuisilcommenceàconstruireunbonhomme.Etçaluisertunpeulecoeur:ledernierqu'ilafait,c'étaitlà-bas,auvillage.Ilesttellementémuqu'iln'entendpaslacloche.Aumomentoùilpo

selecailloududeuxièmeoeil,lavoixdumaîtretonne:

-JULIEN!CENTLIGNES!JEMERANGEQUANDLACLOCHESONNE!

Centlignes!Lemondeluitombedessus!

23. Les100lignes(suite10)

Cesoirlaneigeatoutefondu.Julienrentreentraînantlespieds.Ilfaitlalecture,lesmaths,ouvresoncahierpourleslignes...Alaquatre-vingt-deuxièmeilentend:

-Atable!

Pourlapremièrefois,illaisselecahierouvertsurlatable.

-Caval'école,Julien?

Papaasonplusbeausourire.EnlevoyantJulienpenseàlaneige,aubonhommedegrand-ère.Alors

ildit:

-Cava.

Etilbaisselenezdanssonassiette.

Remontantdanssachambre,pourlapremièrefoisiln'éteintpastoutdesuite,guettelespasdepapa,rallumequandils'éloigne.Pourlapremièrefois,ilsaitqu'ilmentvraiment.

Quandilachèvelacentièmeligne,quelquechoseachangé.Ilrefermelecahier.Puisavantd'allersecoucher,regardelafenêtre.L'arbreestlà.Pourlapremièrefoisilledécouvrenoyédenuit,lespetitesbranchestenduescommedesmainsvides.

AlorsJuliensaittoutàcoupqueletempsdel'arbreestpassé.Ilsaitqu'enhautdesbranchesilyaleciel.Rienqueleciel.Etquegrand-mèreestbienplusloin.Alors,pourlapremièrefois,illaissefilersesyeu

xlelongdesbranches,jusqu'ausommet.Quandilsseposentaubordduvide,ilmurmure:

-BonsoirAnne.

Ilsecoucheets'endortaussitôt.


24. Lapénicheauxcentchats(MarieDufeutrel)
Lerayondesfoulards,c'estlà.Tomass'arrête,passelamainentrelesvaguessoyeuses.C'estçaquiferaitplaisiràsamèrepoursonanniversaire,ilenestsûr.Avantelleachetaittoujoursdesfoulards,descarrés,desécharpes.Elleriaitendisant:"Camepermetdechangerdetenuepourpascher."Avant...maisdepuisdesmoisellen'achèteplusgrand-chose,mêmepascher.Tomasenestsûr,elleseraitc

ontente...

Leproblème,c'estqu'iln'apasd'argentluinonplus.Pasunsou.Etcefoulard-làestsibeau.Vertetble

u,vertoubleucommelesyeuxd'Anna,samère.C'estcelui-làqu'illuifaut.Ilregardeleprix.Aïe!Deto

utefaçon,quandonn'apasunsou,riendutout,cheroupascherc'estpareil.

25. Lapénicheauxcentchats(suite1)

Tomastraîne,sort,rentre,hésite,revientauxfoulards,lestouche,compare.Quandmême...pasdecadeaupoursonanniversaire,iln'arrivepasàs'yrésigner.Ilyabellelurettequ'ilapassél'âged'offrirundessin...

Ilapprocheànouveausamaindufoularddesoievertetbleu,sidoux,siagréableàtoucher,àfroisser...et...prestement,illefaitdisparaîtresoussonblouson.Maisquoi?Samainaprécédésapensée,saisilefoulardavantqu'iln'aitdécidédelevoler.Iln'amêmepasregardéautourdelui!

Ilseretournebrusquement,enproieàdessentimentscontradictoires,maldanssapeau,pasvraimentfierdeluietcontentàlafoisd'avoirosé.Ill'a,soncadeaud'anniversaire!

Laconscienceendéroute,content-pascontent,ilsedirigeverslasortie.Quelqu'uncrie:

- Legosse,là-bas,rattrapez-le!

26. Lapénicheauxcentchats(suite2)

C'estledéclic.Ilprendsesjambesàsoncou,bousculeplusieurspersonnesenjouantdescoudespoursefrayerunpassage.Etjusteaumomentoùilfranchitlaportedumagasin,quivoit-il,làjustedeva

ntlui,siprèsqu'entendantlebrasilpourraitlatoucher?MmeHaas,leurplusprochevoisine.Elleentre,ilsort.Leursregardssecroisent,étincellent.Feu!Reconnu,ilestreconnu!

Alorslespenséessesuccèdentàunevitessevertigineusedanssatête.Jamaisiln'acourusivite.Jamaisiln'aeuaussipeur,maissurtoutjamaisiln'aeuaussimaldeceregardquilefusille.

Iltourneàdroite.Descris,descoupsdesifflet.Lebruitd'unecourseserapproche.Ilobliquesurlagauche,puissurladroite.Ilssontplusieursàlepoursuivre.Ilscrient.Tomaslessenttoutproches,ilsvontsûrementlerattraper.

27. Lapénicheauxcentchats(suite3)

Adroite,àdroiteencore.Instinctivementilchoisitsaroute,quil'éloignedulieududélit.Ilarriveaucanal.Lepontqu'ilfranchitencourantrésonnesoussespas.Ilestépuisé.

Derrièrelui,soudain,descrisplusviolentsretentissent,puisdesinjures.Puisplusrien.Ilcourtencore,puisétonné,jetteunregardenarrière.Iln'yapluspersonne.Leponts'estlevépourcéderlepassageàunepéniche,lecoupantdesespoursuivants.

Iltourneettourneencore,puis,haletant,lecoeurbattantàtoutrompre,ilsemetàmarcher.Ohbiensûr,ilsvontreprendreleurpoursuite,maisilaprisdel'avance.

Oùest-il?Cequartierluiestinconnu.Iln'yapersonnedanslarue.Pasunchat.
28. Lapénicheauxcentchats(suite4)

Non.Si...unpetitchatjustementetquimarcheenrasantlesmurs.Tomaslesuit.C'estuntoutjeunechatgrisetblanc.Ilal'airdesavoiroù,ilva,lui.Tomassesenttoutdrôleensuivantlechat.Iloubliel'écharpeenfouiedanssapoche,levol,lapoursuite,sesparentsàlamaisonetleregardnoirdelavoisine.Ilpenseauchat.

Etlechatseretourne,leregarde,miaule,repart.Quandlechats'arrête,ils'arrêteaussideuxoutroismètresenarrière,etlechatrepart.

Cechat,sedit-il,c'estpasn'importequelchat.C'estmonchat.Celuiquej'aitoujoursrêvéd'avoir.Ce

luiqu'onm'atoujoursrefusé.

Entrelechatetluisejouequelquechose.Illesent.Maisilvoudraitenêtresûr.Alorsils'arrête,s'adossecontrelemurcommes'ilnevoulaitpasrepartir.Lechatseretourne,leregardinterrogateur,miaule,repart,s'arrêteànouveau.Tomasregardesespieds.Alorslechatfaitmarchearrière,s'approchedelui,sefrotteàsesjambes.Salonguequeuetoutedroitetrembleunpeu.Ilmiauletimidement"Viens".
29. Lapénicheauxcentchats(suite5)

-Maisouijeviens,répondTomas.

Ilsarriventaubordducanal.Tomasn'estjamaisvenudanscequartier.Ilenestsûr.D'ailleursill'afaitexprès.Ilestpartiexactementàl'opposédechezlui.Ondiraitbienqu'ilasemésespoursuivants.

Lechatlongelecanal.Ilnes'arrêteplus.Ondiraitqu'ilsaitqueTomaslesuivradetoutefaçon.

C'estbeaucequartier,cecanal.Lesmaisonssereflètentdansl'eau,debellesmaisonsflamandesd'autrefois.C'esttoutautrechosequelequartierd'immeublesenbriquerougeoùilhabite.

Unepénichepasselentement.Tomascontourneunarbrepournepasêtrevudumarinier.Unréflexebête,pense-t-ilenralentissantlemouvement.

Unvieuxmonsieurlongelaberge,sonchienenlaisse.Lepetitchatfaitlegrosdos,hérisselepoiletcrache.Tomasleprenddanssesbraspourlerassureretlepetitanimalseblottit,confiant.

Onn'entendpluslesbruitsdelaville.Toutestcalme.Tomasregardel'eauverdâtre,ynoiesonregardetsespensées.Ilselaisseenvahirparlecalmequirègnesurcequartier.Puissonregardremonteàlasurface,s'accrocheàunbouquetdefleursquidanssonenveloppetranslucidevogueaufildel'eau.
30. Lapénicheauxcentchats(suite6)

Pourquoicebouquetdefleursperduluimet-ildelabrumeauborddespaupières?Unbouquetquipa

sse...destinéàqui?Unbouquetpourfaireplaisiràquelqu'unqu'onaimaitetquis'envadecanalencanalverslameroùilseperdra.

Unbouquetpourquelanniversairemanqué?Etl'écharpedanssapoche?Voléepoursamère.Uncadeaumanquéaussi,usurpé...Uncadeauqu'iln'apaspayéetquil'empêchederentrer...Tenantlechatond'unemainilsortl'écharpedesapoche,luifaitprendreleventcommeunevoileetlalâche.Etsemblableàunemouetteellebatdel'aileets'envaseposersurl'eauàquelquesdistancedubouquetquis'éloigne.

LeslarmescoulentsurlesjouesdeTomasetvontseperdredanslafourruredubébéchat.Levagueàl'âmeçaluiarrivesisouvent...levagueàl'âmeçafaitmaletc'estsibon...

Ilenfouitsonvisagedanslafourruredouceduchatetlepose:

-Va!

Etl'enfantchattrottine, sûrd'êtresuivi, toutaubordducanalsurlequellejourcommenceàdécline r.

31. Lapénicheauxcentchats(suite7)

Cettepénicheamarréedontilss'approchent,cettepénichesurlaquellepeuàpeuildistinguedesformes,Tomascomprendtoutàcoup,c'estversellequeleguidelepetitanimal.C'estlapénichedeschats.ToutlemondelaconnaîtàAmsterdam,lapénicheauxcentchats,lamaisondetousleschatsperdus.

LechatonsemetàcourirjoyeusementetTomasluiemboîtelepas.Ilsautesurlapénicheoùseprélassentdesdizainesdechats.

Laportedelacabineestgrandeouverte.Al'intérieur,parmidescoussinsetdevieuxfauteuilsdélabréssontinstallésdeschatsdetouteslestaillesetdetouteslescouleurs.

C'estbeautousceschatssurcettepéniche,penseTomas,c'estcommeuntableauvivant.

Enlevoyantentrertoussesontarrêtésnetdansleursoccupations,tournantlatêteversl'intrus,l'airhautain,indignéouindifférent.
32. Lapénicheauxcentchats(suite8)

Là,dansunvieuxfauteuiltroué,ilyauneplacepourTomasetc'estlepetitchatgrisquilancel'invitation.Tomass'installe,pasmécontentdepouvoirsouffler.Lefauteuilperdunpeusesentraillesetondiscernemallemotifd'untissufané,recouvertd'uneépaissecouchedepoils,maispourlafatiguedeTomasc'estroyal.Leschatsl'ontacceptéd'emblée.Ilsretrouventleursoccupationsaprèsavoirconstatéqu'àleurmanièreTomass'estpelotonnédanslefauteuil.

- Minou,minou,minou...,répète-t-iltoutbasengrattantlatêtedubébéchatquiseblottitcontresap

oitrine.

Danslanuitquitombe,laformedeschatsquil'entourentsefaitimprécise.Illesvoitàpeine,maissentleurprésenceetlevoilàrassuré.Ilsesentchezlui,chezeux.
33. Lapénicheauxcentchats(suite9)

Unepénichepasseànouveau,meublantlesilencedubruitdesonmoteuretfaisanttanguerlamaisonflottante.Lapéniches'éloigne,leclapotiss'estompedanslanuit.,aumomentoùleslumièress'allumentauxréverbèrespuisauxfenêtresdesmaisons.C'estunmomentmagnifique...TomaspenseàNoël,auxfenêtreséclairées,àlachaleurdesmaisons.L'automneestlàetilestseulavecleschats.

Commentrentreràlamaison,silesflicssontvenus,silavoisineaparlé,vengeuse,ensouvenirdescinqousixjonquilles,cueilliesendoucedanssesplates-bandesauprintempsdernieretqu'ellenelui

apaspardonnées?Biensûrqu'elleauraparlé.Tomasneretournerapasàlamaison.Pasencore.Pastantqu'ilnesaurapasquoidirepours'expliquer.Pastantqu'iln'aurapastrouvélecouraged'affronterlesreproches,lacolèremêmeetsurtoutlatristesse,ledécouragementdesesparents.Commesilesproblèmesdechômagenesuffisaientpas,voilàTomasdevenudélinquant."Bonanniversairemaman!".
34. Lapénicheauxcentchats(suite10)

LalassitudequisuccèdeàsacoursehaletanteentraîneTomasdansunrêveéveillé.Ilsesentchatparmileschats.Chatvoleurpoursuiviparleshommes;quin'apassuretenirsapattepours'approprierlefoulard.Combiendechatssont-ilsarrivéslà,chasséspourunecuissedepouletouunecôtelettedé

robée?

Ilestdesleurs,Tomas-le-chat.Ilnerentrerapas.Chatvoleur,chatperdu,chatonsansmaîtrenipar

ents.Ilpeuticiessayerdepenser,commesicemomenthorsdutempspouvaitnejamaiss'arrêter.

Commeilfaitunpeuplusfroidilquittesonfauteuildélabréetvaprendreplacesurunebanquette,aumilieudeschatsquil'accueillent,sepoussentpuisserassemblentcontrelui,fourruresvivantesquiseréchauffentmutuellementenluioffrantleurchaleur.

Lepetitchatgrisdanssesbras,latêtesouslementondeTomas,meublelesilenced'unronronnementrégulier.

LejourestlevédepuislongtempsdéjàlorsqueTomas,alertéparunbruitétranger,ouvrelesyeux:quelqu'unsurlapéniche!

Unevoixfémininerépète:

- Petits,petits,petits!
35. Lapénicheauxcentchats(suite11)

Leschatsseprécipitentàl'extérieur.

- Tiensdonc,unnouveauchaton!faitlavoixquiprendunvisageens'encadrantdanslaporte.

C'estunvisageroseettoutsouriant,toutridéaussi.

- Chatperdu?demandeens'approchantlavieilledame.

Tomashochelatêtesansmotdire.

- Chatenfuite?

Tomasbaisselesyeux

Elleposelamainsurlatêteduch...,deTomasquiamorceunmouvementderecul.Lamainestdoucepourtant,bienveillante.

- Sauvédelamaison?

Tomassecouelatête:nonpasvraiment.

- ...dormiici?

- Oui.

- ...rienmangédepuishier?

- Rien.

Tomasneveutpasparler.Ilsecontentedegestesévasifs.

· Viensdoncvoirchezmoi,ditlavieilledame,j'habiteàdeuxpasd'ici.Jet'offrelepetitdéjeuner.Tu

meraconteraça...silecoeurt'endit...

- Non,faitTomasenenfouissantsonvisagedanslabouledefourruregrise.

36. Lapénicheauxcentchats(suite12)

- Tupeuxemmenertonpetitchatsituveux...

Alorslà!...sielleacomprisça...

Tomasselève.

Chezelle,dansuncoquetappartementunpeuvieillotdontlagrandebaievitréedonnesurlecanaletd'oùl'onaperçoitlapéniche,Tomass'installedevantuncopieuxpetitdéjeuner.

Deuxchatsvontetviennentdanslamaison.Ladameracontel'histoiredelapéniche,oùelleserendchaquejourpourdonneràmangerauxchats,commeplusieurshabitantsduquartier.Lapénichec'estuneidéeàelle.Maintenantelleestdevenueunevéritablecuriositéd'Amsterdam.LaSociétéprotectricedesanimauxs'enoccupe.Mêmelesbateaux-moucheslamontrentauxtouristesenpassant,

maisaudébutcelan'apastoujoursétéfacile.Leschatsperdusavaientbeaucoupd'ennemis.
37. Lapénicheauxcentchats(suite13)

Commelavieilledameneluiposepasdequestions,commeelleluiinspirevraimentconfiance,Tomasretrouvelaparoleentredeuxtoasts,l'oeufàlacoqueetlejambon.Ilparledesarencontreaveclepetitchat,racontelapoursuite,lavoisine,levoldufoulard,l'anniversaireetlechômage.

Ilalagorgeunpeuserrée,leregardfixésurlecanal,encadréparlerideauetlesplantesvertes.

- Toutçan'estpassigrave,ditlavieilledame,mêmesitavoisineaparlé.Detoutefaçoniltefaudrabie

nexpliquerpourquoituaspassélanuitsurlapéniche,etcen'estpasseulementpouravoirsuivilechat,n'est-cepas?Allons,tuvasrentrercheztoi.Jet'accompagnerai.Ceseramoinsdifficilejecrois...

Tomas,muetànouveau,secoueénergiquementlatêteenprenantsonchatsurlapoitrine.

- Acauseduchat,n'est-cepas?demandelavieilledamequicomprendtout.

38. Lapénicheauxcentchats(suite14)

- Mesparentsn'ontjamaisvouluquej'enaieun,àcausedesvacances.Ilsvoulaientpouvoirpartirsa

nss'encombrer.Depuislechômagej'enavaisencoreplusenvie,etpuisqu'onnepartplusenvacances,j'aiinsisté.Maisjecroisquec'estencorepire.Commesiaveclechatlechômageallaits'installerpourtoujours.Commesiçavoulaitdirequ'onnepartiraitjamaisplusenvacances.

LavieilledameposesamainsurcelledeTomaspardessuslatable.

- Net'inquiètepas.C'esttrèssimple.Tonchatn'auraqu'àvenirpasserlesvacanceschezmoi,veux-tu?

Tomas,soulagé,enfinheureux,éclatederire.

Ellevaenfaireunetête,maman!Ellevacroirequec'estsoncadeaud'anniversaire!


39. Letrial

Delaboue,beaucoupdeboueetunpaysagedeforêt.Seulsélémentsétrangersàlanature,destracestrèsnettesincrustéesdanslesol.Destraceslaisséespardesmotos,etdesronronnementsirréguliers.Soudain,derrièreuntalusboueuxetimposant,apparaissentaumilieudesarbressouillésdegouttelettesdepluie,uneroue,latêted'unhommecasqué,puisunemoto.Leregard,toutd'abordsurpris,sefigealorsdevantlavirtuositédupilote.Cederniergardeuncalmeolympien,puis,avecscienceetintelligence,franchitl'obstacleetdisparaîtdanslelointain,crachantderrièreluid'innombrablesmorceauxdeboue.

Letrial.Les"fanas"delamotoconnaissentparcoeurlesrouagesdelamécanique.Maispourlenéophyte,noyédansunemassequinecessed'apprendreetdedécouvrir,letrialestencorepourluiunsportmarginalqui,cependant,connaîtunessorconsidérable.

40. Letrial(suite1)

Letrialestuneépreuvemotocyclettetout-terraindanslaquellelecoureur,appelétrialiste,effectue

unparcoursoùsontincorporésdesnon-stopquel'onappelleaussisectionsouzones,délimitéesda

nsleparcoursd'unemanièrebienprécise.Ildoitlesfranchirenéquilibresursamoto,sansposerlespiedsparterre,nis'appuyercontreunarbreouunebarrièredanslebutderétablirsonéquilibreet,parlàmême,modifiersatrajectoire.

Auvudecequil'attend,letrialistedoitposséderdanssesbagagesl'endurance,l'adresseetl'équilibre.Deplus,lecoureurdoitêtredotéderéflexessupérieursàlamoyennepourpareràlamoindredifficultésusceptibledeseproduirelorsdepassagescruciaux.Lescircuitscomportentenvironhuitnon-stop.Achacund'eux,uncontrôleuroucommissairedecoursetientunecomptabilitérigideetpréc

ise.Eneffetletarifdespénalitésestlesuivant:pourunpiedàterre,unpoint;pourdeuxpiedsàterre,troispoints;pourunéchec,cinqpoints.Parcontresiletrialisterefusel'obstacle,lacotationestplussévèrepuisquelepilotesevoitinfligervingtpointsdepénalité.Ilarrivetrèsfréquemmentqueledébutant,quivienttoutjusted'acquérirunemoto,refuselepassaged'unesectionpourlabonneetsimpleraisonqu'ilneveutpas,d'entrée,lorsdesapremièrecourse,encourirlerisqued'endommagersamachine.Lamisedefondsinitialefaitsoudainréfléchirledébutantsurlesconséquencesquepourraitavoirlefranchissement(raté)detelleoutelledifficulté.

Letrialestunsportcomplet.Onretrouvedansletrialtoutcequiestnécessairepourfaireunbonsportif:réflexes,maîtrisedesoi,calmeprécisionetamourdel'exploit.C'estaussiunsporttrèsattachant,quidevienttrèspopulaire.

Letrialn'estpasuneépreuvedangereuse,dufaitdelavitesserestreinteobligatoirepourdetellesacrobaties.Lespilotes,concentréssurleurmachine,n'ontpasletempsdepenseràfairemonterl'aiguilledelavitesse.

Lesaccidentssontrarissimesetpasgraves.

Letrial,sportdel'avenir?Pourquoipas!


Gammes : textes sans espaces
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